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lors notre représentation à 1 ' étirer-er ; narre coh.nie,eaux y-xl (.aviateurs 
et soldats)poursuivent héiexquer-nt la butée? Quelle influer.?- pourrions 
nous ereore avoir auprès de nos garants? Ici encore L'os a'.rrîcs d'Hitler 
tâchent de dresser le peuple belge ,unar..deeeeient fidèle à son b.-i eontro 
d'autres belgep,cebx qui La représentent à "Londres et dts'fflpèo'bfcr la créa­
tion d'un front unique belge,autour au ïb-i prisonnier et des ministres 
qui pourvu-vent la lutte. 
Division entre les réfugiés et cour: qui sent rea.rés au papurre ud est-

pas seulement contre les ministres ou les parlementaires surnommés les 
"Limegeardc" que se poursuit la compagne a"'le-raubs :c

 : est centre ceux qui 
se sont rofugié en' France,d'oti touter eee mesures qui no tendent pas seu­
lement à punir ceux qui. ont abaridonnd leur poste maie à Jeter la sUspioio 
sur tous,m&e sur ceux qui n'ont quitté eue pour repdndrs r:armée,les ob 
lie.eant à. s'expriquer devait 1er; autorité*! beia-es .mais ausL&n è erre agréés 
par les allemands. Chaque fois que ce sera possible, ceux-c:.. remplaceront 
ceux qui sont trop belges par des séparatistes ; des r6ici£Kuë'B,Lparfbis même 
par des gens parfaitement h.-nnêtes mars qui ayant; reçu 1-eiirs p.nieorrs de 
l'autorité occupante, prendront meiédiate&rént figure de sasaeors.bn jeur, 
viendra où ceux qui ont été mis de o*té,quo ee soit par les allemands cù 
par les belges, prémènd; '.ont reprendre leues f onctions tandis que ceux qui 
les auront occupées voudront les conserver aÎLép-eet l'es services rendus; 
accusations et dénonciations se suceédarco g. Les •, .ebr.bents seront nor.br eu 
bonne chose pour 1'ennemii 
• Division entre pilleurs et pillés:ne cLicroho-t pne pas b gaina;, croire que 
le pillage a éré esseatiellomonr le b« i.t de ia p p ibationbcbeo^ae i ' ar­
mée oelge?îbais cela ne prend plus,il suffit b r-rgarder au-our de noue et 
d'observer com-ent les soid.- ts aîletsands '•?-?• >-X • 
Tivisicn entre la p-; pulatb.cn. et les gcuverrbnrs:h'oecupani a. probité 

de la leçon de Ï9I4T1'9Ï8'.,Ï1 n assume plus les sabae Oascgbcs.J.l e.xistc 
des secrétaires généraux bet - es , chargés le 10 -aai de gérer les affaires 
courantes. Ce sont pour la plupart des bernes bar corme vol ceté.nais leur 
situation est extrêmement d.Lf f ici.] é ." edheur eus ornent ils ne semblent pas 
être des héros et sous prétexte d'éviter le pire,ils acceptent trop fa ci 
lemeni les ordres de Berlin, oui recette oui eue: tour 1' .dieux des mesures 
qu'il leur impose. Oe sont des beiges rend-'rmes , contrôleurs , eto ... qui sont 
chargés de i ad re.. appliquer ces mesurée. Evidemment, si quelque ch~-se ne mar 
che pas,c'est la faute des Belges-î • s . 
Division entre consommateurs , producteur c et v ondeur s. Chaque gjour gv'ous 
lirez, dans les journaux boches que les cultivateurs oaonent leurs pro­

duits, que des marc .être les steckeat, . ..Ave'-r-vetm jamais la., que le manque 
de p-unmes ,.de terre ét.,it du aua: réquisitions allemandes? Non. -gr dresse j 
les lîelg-es les uns contre les -autres gérais pas un moi des vola,ces pillag 
de l'armés allemande. 
Division, mai s ceïle-r-ci eaz ÏHBVÎ2ABIB* entre lee po.tri.otes ÇslgéB et le 

traitres.Il faudra qu'un jour tous eeua qui ons aeee^té pour do l'argent 
de dénoncer et de livrer learr concitoyens -,q\\€ tous ceux c .b ont accepté 
pour ce l'argent de les empoisonner par Uiee pressa mensongère;que tous 
ceux,les politiciens qui,n'ayant pèe eeé capables de "vaieere" se sont 
mis au service ae lfennemi pour obtenir le pouvoir.eue tout) ces indignes 
paient leurs crimes,mais il faut eue demain ! :uni:n règne entre tous les 
Belges de bonne volonté,mal gré les taures,malgré les • erreur s , a"bn que le„. 
pays puisse renaître plus fort plus uni Fermes le bec courageuse ment au: 
semeuns Je hains;au:: agents conscients ou :> ne or, scient s de d 'Al la magne. 
Autour du Roi, autour du drapeau,«rouporis' n©u6 fréter n-a"! 1 ornant unis: 
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